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1 Il y a maintenant longtemps que la question de l’enseignement de la Shoah constitue
un sujet d’interrogation et de débat. L’Allemagne fédérale, Israël et les États-Unis ont
connu des réflexions nombreuses sur la manière de faire en sorte que, grâce à l’école,
l’histoire ne puisse se répéter, suivant la formule consacrée. L’ouvrage de Todd Strasser,
qui est la version romancée d’une histoire réellement vécue dans un lycée américain au
cours des années 1970, en est l’illustration. Ben Ross est professeur d’histoire et se sent
l’obligation morale de transmettre l’horreur de l’expérience nazie. Pour faire comprendre
à ses élèves la fascination du peuple allemand à l’égard du nazisme, il organise dans sa
classe une mise en scène grandeur nature qui, rapidement, faute d’avoir été mûrement
pensée, dérape à l’échelle de l’établissement tout entier. Il devient leader de La Vague,
mouvement  reposant  sur  l’autorité,  l’exclusion  des  non  membres  et  la  fascination
qu’exerce  le  leader.  Le  livre  décrit  la  manière  dont  des  adolescents  peuvent  être
embrigadés  et  adopter  des  attitudes  contraires  aux  valeurs  de  la  démocratie,  à  la
condition qu’un chef charismatique sache manipuler son auditoire.
2 Confronté à l’adhésion inattendue de ses élèves, puis du reste de leurs condisciples,
Ben  Ross,  apprenti-sorcier  aux  idées  nobles,  délivre  à  l’occasion  d’une  soirée  de
désenchantement un message définitif  en forme de happy end pour mettre fin à  une
expérience pédagogique pour le moins risquée : « Vous aurez appris que nous sommes
tous responsables de nos propres actes et que nous devons réfléchir sur ce que nous
faisons plutôt que de suivre un chef aveuglément ; et pour le restant de vos jours, jamais
au grand jamais,  vous ne permettrez à un groupe de vous déposséder de vos libertés
individuelles ». C’est la dimension morale qui domine l’ensemble du texte, au mépris de
tout  ancrage  scientifique.  Le  livre,  ce  faisant,  nous  renseigne  plus  sur  l’état  de
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l’enseignement  de  l’histoire  aux États-Unis  que  sur  l’enseignement  de  la  Shoah elle-
même. Cette propédeutique de l’horreur menée en milieu lycéen n’a certes pas fait de
mort, mais une victime : l’intelligence.
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